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Biographie de l’auteur


 

 

Née en 1903, Marguerite Yourcenar, Crayencour de son vrai nom, grandit en Flandre dans le château familial. Sa mère meurt en couche, elle est donc élevée par son père, veuf d’une cinquantaine d’années, ce qui est exceptionnel pour l’époque. Elle dit ne pas avoir souffert de l’absence de sa mère, ne l’ayant jamais connue et a été très proche de ce père, aristocrate fantasque et savant, qui lui transmis le goût des langues anciennes latines et grecques et une éducation qui ressemblait davantage à celle d’un jeune homme à l’époque. Le château est détruit pendant la Première Guerre mondiale, Marguerite Yourcenar se réfugie à Londres. Dès la vingtaine, elle prend ce nom de plume, anagramme de Crayencour et commence à publier, de la poésie principalement. Alexis, ou le traité du vain combat, publié en 1929, est le premier de ses ouvrages à attirer l’attention. Elle est notamment découverte par André Fraigneau qui devient son éditeur et lui fait redécouvrir la Grèce. Son amour impossible pour lui serait l’une des portes d’entrée de l’autrice vers l’homosexualité, sujet constant de son œuvre et de sa vie, particulièrement l’attirance des hommes pour les hommes, sujet d’ailleurs entre autres d’Alexis.  

Elle rencontre en 1937 Grace Frick, une américaine qui deviendra sa compagne jusqu’à sa mort précoce en 1979. Après plusieurs voyages aux États-Unis pour la rejoindre, elle s’y installe définitivement quand la guerre éclate en Europe. Grace Frick l’assistera dans toutes ses tâches professionnelles et personnelles, organisera une vie pratique que Marguerite Yourcenar délaisse totalement. Elles ont passé ensemble plusieurs dizaines d’années à « Petite plaisance » leur maison sur l’île de Mount Desert dans le Maine puis Marguerite Yourcenar y a continué sa vie, une fois seule. Cette maison du nord des États-Unis est restée son point d’ancrage entre ses nombreux voyages en Europe du Sud et en Asie . 

Issue d’une famille fortunée, elle ne sait pourtant, tout comme son père, pas gérer cet argent. C’est aussi l’une des raisons pour lesquelles elle part en Amérique, pour se refaire une fortune. Là-bas, elle est dans l’obligation d’enseigner pour vivre mais ne le fera pas longtemps, n’aimant pas cette forme de transmission. Elle n’aime pas non plus le rapport de l’être humain à l’argent, méprise les bourgeois, dont sa famille maternelle fait partie, sa grand-mère particulièrement qu’elle décrit avec tous les défauts possibles. 
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